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Tempes noires, de niême tjué r étroiie éarène botdant les côtés du 
pronotum. . • 

Elytres subparallèles, faiblement élargis en arrière; épaules marquées, 
mais arrondies; stries et intervalles à peine sensibles; ponctuation assez 
forte, abondante, entourant de deux lignes rapprochées les traces 
d'intervalles; pilosité jaune abcndante. 

Deux spécimens de Makindu (IV. 37, MAC ARTHUR), le type à 
l'lmperial lnsl. of Entomolog}'., un paralype au Musée du Congo. • 

1 

Révision des Hippoboscides 
(DIP"r.) 

PAR 

de 

J. BEOUAERT ET M. LECLERCO 
(Cambrid&e, Massachutetts) (Beyne-Heusay) 

Introduction. 

Une révision des Hippoboscides de Belgique s'imposait. En effet, 
cette famille a été très peu étudiée jusqu'à présent. Si l'on excepte le 
catalogùe du Dr. J. C. JAcOBS ( 1906), elle n'a fait l'objet que de com­
munications éparses et peu :âombreuses. 

Nous nous sommes aitachés à réunir toute la bibliographie et à déler­
miner ou vérifier toutes les récol_tes d'Hippobcscidae faites sur le sol 
belge. C'.est ainsi que nous avons pu examiner les Hippoboscidae de la 
collection belge da Musée royal d'.Histoire naturelle de Belgique (1), 
gtSce à l'obligeance de M. A. CoLLART el ceux de l'Institut Ed. Van 
Beneden (2) et de la collection du Cercle des Entomologistes 
Liégeois (3), grSce à l'amabilité de M. F. CARPENTIER. Des collections 
particulières de MM. M. BEQUAERT, M'. GOETGHEBÜER, P. MARÉCHAL 
et J. VERBEKE ont été mises aussi à notre disposition et" nous désirons 
èxprimer ici todte notre gratitude à leurs propriétaires. 

La faune belge comprend ·actuellement 9 espèces d'Hippoboscidae, 
une resta~! cependant à .confirmer par la suile (Ornithoica lurdi LA­
TREILLE). Elle parait présenter quelques différences av~c celle de 

• Hollande, laquelle comporte aus,i 9 espèces (J. C. H. DE MEIJERE, 
1939), mais dont 2: Lynchia ardeae M-"CQUART el Ornilheza metallica 

. Sctt1NER n'ont pas encore é!é signalées en Belgique, tandis qu'Ornitho­
myia biloba DuFOUR. et Ornilhoica turdi LATREILLE son( inconnues en 
Hollande. Il est probable d'ailleurs qu'O, biloba y existe, mais n'a pas 
été reconnue jui!lqu'ici. D'au!re part, on peul s"attendre à ce que 

Lgnéhia ardeae ( qui parait identique avec Lynchia albip,nnis S,w. de 

(1) Abrfgid.., le,..,.: M. B. 
(2) ,I.V.B. 
_(J) , C.E. L. 
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l'Amérique du Nord) et Ornitheza metallica, se captureront un jour 
en Belgique. On y trouvera même peut-être Pseudolynchia canariensis 
MACQUART ( synonyme : Lynchia maura BIGOT), parasite fréquent des 
pigeons domestiques dans la région Méditerranéenne, maÎ.5 que E .. 
SÉ.GUY (1932) a signalé de Seine-et-Marne sur le Ramier et que 
J. BEQUAERT (1938) a vu d'Ouessant s~r la Tourterelle. 

Liste des e1pèces. 

1. Hippobosca equina LINNÉ. - Espèce probablement introduite 
• en Belgique sur des chevaux d'importation. Citée par A. LAMEERE 

( 1907), mais sans localité; des environs de Bruxelles par F. MEUNIER 
(1898). Nous avons vu: 1 ex. C. WESMAEL, (coll. M. B.); 1 ex. An­
derlecht, Ecole vétérinaire, 1-Vl-1886 (J. C. JACOBS, 1906), (coll. 
M. B.) et 3 ex. Ciney, 1902 (A. GulLLIAUME), (coll. M. B.). 

2. Lipoptena cervi LtNN.Ê._ - Menti'onnée comme assez commune 
,ur les cerfs el les chevreuils par A. LAMEERE (1907). Citée également 
par J. C. H. DE MEIJERE (1900) et J. C. JACOBS (1906) de Heure. 
Nous avons pu en examiner de nombreux exemplaires : 12 ex, Liége, 
Z-II-1909 (coll. l. V. B.); 1 ex. Liége, 2-ll-1917 (coll. M. GoETGHE­
eurn); 3 ex. Liége, XIl-1931 (J. MULLER), (coll. M. B.); 1 ex. 
Liége, (L. et E. CouCKE), (coll. M. B.); 1 ex. Gileppe, 29-IX-1895 
(E. CANDÈZE). (coll. M. B.); 2 ex. ailés Francorchamps, l7-Vlll-1900 
(coll. M. B.) ; 3 ex. Longchamps, 2-VIII-1896 (E. CANDÈZE), (coll. 
M. B.); 2 ex. dont un ailé Mirwart, X-19_33 sur un cerf (coll. M. B.); 
Mirwart, plusieurs ex. sur un chevreuil (Coll. J. BEQUAERT); 4 ex. pris 
au vol Forêt d'Anlier, 26-Vlll-1938 (A. o'ORCHYMONT), (coll. M. B.); 
• 20 ex. St-Hubert, 5-Ill-1905 sur le cerf (LEBRUN), (coll. M. B.) ; 7 ex. 
St-Hubert, 28-Vl-1905 (idem); 20 ex. St-Hubert, l9-Vl-1904 
(idem); 2 ex. sur un chevreuil Villers-sur-Lesse, l 1-X-1934 (L G1L-. 
TAY), (coll. M. B.); 1 ex. ailé Baconfoy, X-1909, (coll. M. B.); 1 ex. 
Palpignies, Vl-1872 (C. FONTAINE); (coll: M. B.); 20 ex. Chimay, 
23-Vl-1905 sur le cerf (LEBRUN), (coll. M. B.); 1 mâle ailé Parc de 
Tervueren, 11-X-1936 (J. VRYDAGH), (coll. M. B.); 1 ex. (déterminé 

• comme étant O. avicularia) Boitsfort, 1900 (A. GulLLIAUME), (coll. M. 
B); 1 ex. Ixelles, 1903 (idem); 1 ex. ailé Forêt de Soignes, 26-IX-
1943 (coll. M. B.); 1 ex. ailé La Cambre (SEVERIN) (coll. L. et E. 
CoucKE), (coll. M. B.); 2 ex. sur la tête d'un cerf (A. Gu1LLJAUME), 
(coll. M. B.); 1 ex. sur un cerf tué en 1-1892(GE.RARD),(colLM. B.); 
1 ex. sur un chevreuil, 9-V; 1891 (E. CANDÈZE), ( coll. M. B.), l ex. sur 
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un chevreuil, 9-1-1894 (idem); 1 ex. sui un renard tué (GÉRARD), 
(coll. M. B.), Les spécimens ailés que nous avons examinés, ont été 

'récoltés en VIII, IX et X. C'est seulement en automne que se rencon­
trent ces formes ailées (L. FALCOZ, 1926). Il est bien connu qu'elles 
volent parfois en groupes, à la recherche d'un hôte et qu'elles péuvent 
même attaquer l'homme (G. KRUSEMAN, 1937) ; elles perdent leurs ailes 
dés qu'elles sont fixées sur un hôte définitif. 

3. Melophagus ovinus LINNÉ. - Citée de Mons par J. C. jAcoas 
(1906); par A. LAMEERE (1907); de Bellaire (M. LECLERCQ, 1946). 
Trouvée à Oostakker, 23-VII-1941 et à Destelbergen, 24-IX-1917 
(coll. M. GoETGHEBUER); à Knocke, 9-IV-1939 (coll. M. BEQUAERT) 
sur un mouton; 2 ex. Bruxelles (DE PAuw), (coll. M. B.); 2) ex. 
Louvain, 2 I-Vl-1905 sur le mouton (LEBRUN), (coll. M. B.) et 20 ex. 
Louvain, 25-Vl-1905 (idem); 1 ex. Neffe, 10-VI!l-1883 (coll. M. B.); 
2 ex. Roumont, 1871 (J. PuRVES), (coll. M. B.); 2 ex. C. WESMAEL 
(coll. M. B.); 1 ex. Mons, 1901 (A. Gu1LLJAUME) (coll. JAcoas), 
(coll. M. B.) et 4 ex. Mons, 1900 (idem): 

4. Stenepteryx hirundinis.- C'est un parasite régulier de l'hiron­
delle de fenêtre (Che I i d on urbi c a) et peut-être accidentel du 
martinet ( C y p sel us a pus} et de l'hirondelle de cheminée 
(Hir un do rus tic a). Déjà citée par J. C. JACOBS ( 1906) de 
Woluwe-Saint-Lambert, 12-V-1874; par A. LAMEORE (1907); par 
F. MEUNIER (1898) de Bruxelles et par P.J. VAN BENEDEN (1875) 
de Louvain comme parasite accidentel de l'hom!Jle. Récoltée à Heyst­
sur-mer, 12-IX-1892 et à Oostakker, 20-IX-1941 (coll. M. GoET­
GHEBUER) ; 5 ex. dans les nids de Che I id on urbi c a, Destelber­
gen, l9-Vll-1941 (coll. J. VERBEKE); 4 ex. Oostakker, 25-Vlll-1941 
(idem); et 1 ex. Mont-Saint-Amand (Gand), I-X-1941 (idem) ; 
1 ex. dans un nid d'H i ru n do rus tic a MEIGEN (Nevele), 1 0-Vl-
1942 (coll. M. BEQUAERT); 1 ex. Logne (coll. 1. V. B.); 1 ex. 
Andenne, Xlll-1945 (F. CARPENTIER), (coll. l. V. B.); 4 ex. C. 
WESMAEL (coll. M. B.) et I ex. sur Chelidon urbi'ca (idem); 
1 ex. Ixelles, 6-VI-1896 (L. et E. CoucKE), (coll. M. B.); 1 ex. 
Bruxelles, 22-Vlll-1879 (J, C. jAGOBs), (coll. M. B.); 1 ex. Jambes, 
16 et 22-Vlll-1942 (P. DE FRANCQUEN). 

5. Crataerina pallida LEAC.H. -· L'hôte régulier est le martinet 
(Cypselus a pus). Citée par A. LAMEERE (1907) et par M. LE-

- CLERCQ (1946) de Liège et Angleur. Espèce bien répandue dans la 
région liégeoise; 1 ex. Liège, 3-Vl-1917 (coll.!. V, B.); 1 ex. Liège, 
l7-Vl-1916 surie martinet (coll. l. V.B.); 1 ex, Liège,VII.1933 

.i 
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ourle martinet (coll. 1. V. B.); 1 ex. Degrés sur la Fontaine (Liège), 
(coll.!. V. B.); 1 ex. Liège, 20-Vl-1932 (R. LERUT'H); 1 ex. Liège, 
1'116 (coll. C. E. L.) et 2 ex. Liège, 1916 (coH. P. MARÉCHAL); 
l ex. Sclessin, 12-Yil-1927 (A. V1GNOUL), (coll. P. MARECHAL). 
Trouvée à G,nd, 2-V-1914 et 7-Yll-1921 sur le martinet (coll. 
M. GoETGHEBUER); Bruxelles, 23-Y-1943 et 5-Vl-1945 (VAN 
BoLLE), (coll. M. B.); 1 ex. Bruxelles, 9-VHl-1944 (ENGELDORGH,), 
(coll. M. B.); 3 ex, Bruxelles (MENNING), (coll. M. B.); 1 ex. Ixelles 
(L. BECKER), (coll. M. B.); 20 ex. Ixelles, 30-V-1933 (Mlle MAR· 
CHANT), (coll. M. B.); 1 ex. Ixelles. 15-Vl-1931 (coll. M. B.) ; 1 ex. 
sur le martinet, Saint-Gilles,· 18-V-1890, (L. et E. CoucKE), (coll. 
M. B.); 2 ex. Watermael, 4-Ylll-1931 (E. JANMOULLE), (coll. M. B.); 
4 cf et 3 <;? Louvain, 1904 {A. Gu1LLIAUME), {coll. M. B.); (ces 
spécimens étant ideritiliés comme étant Sienepleryx hirundin;s j ·I ex. 
St-Trond, Vl-1946 (A. BoECKX), {coll: M. B.), 1 ex . .(E. CANDÉZE) 
et 2 ex. (C. WESMAEL), (coll. M. B.). 
• 6. Ornithoica turdi LATREILLE. - Un seul exemplaire dans la 
collection belge clu Musée de Bruxelles, portant la mention: sur un "hibou 
( coll. E. CANDÈZE ). 

7. Ornithomyia avicularia LINNE. - Assez commune d'après 
A. LIMEERE (1907), mais il comprend évidem,menl sous ce nom les 
3 e,pèces de Belgique. Nous n'avons pu vérifier la détermination de 
l'exemplaire des environs de Bruxelles cité par F. MEUNIER (1898). 
Nous avons vu le vrai aoicularia de : Bellaire (M. LEcLERCQ, 1946); 
l..iége. 3-VIIl-1913 eoll. 1. V. B.) ; 2 ex. Liége, (coll.!. V. B.) ; 1 ex. 
sur la Bondrée (Pernis api voru s), 1-IX-1903 (coll. 1. V. B.); 
1 ex. surie hibou vulgaire (As i o o tus ~ 0 tus vu 1 g a ris) Chê­
née, 14-Xl-1927 (coll. M.GOETGHEBUER); 1 ex. sur un merle (Tur- • 
dus vulgaris) Glain (coll. C.E. L.); 1 ex. sur Tordus 
vulgari, Glain, 13-Vll-1896 (E. CANDÈZE), (coll. M. B); 4 ex. 
E. CANDISZ!\ (coll. M. B.); 1 ex. Malmedy (Warche), 23 et 25-VH-
1935 (A. CoLLART), (coll. M. B.); 1 ·ex. Ortho, 9-VIl-1879 {J. C. 
jAcoos), (coll. M. B.); 1 ex. Eghezée, 4 et 7-YII 1878 (J. C. }Acoss), 
(coll. M. B.); 1 ex. sur la pie (Pica caudata) Wasmes 18-Yll-
1'919 {A. DuFRANE), (coll. M. GoETGHEBUER); 1 ex. Br~cquegnies 
(l.. et E. CoucKE), (coll. M. B.); une trentaine d'ex. sur UT! tronc de 
saule La Panne, 5-IX-1935 {coll. M. GOETGHEBUER); 1 ex. Waer­
schoot, 25-Vl-1920 (coll. M. GoETGHEBUER); 1 ex. Tumboui. _ 
16-Vl-1918 (A. BoooE), (coll. M. B.); 1 ex. Nethen, 20-Vl-1946 
(A. Co!.LART), {coll. M. B.); 1 ex. sur ,un choucas. (Corvus 
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' 
mo ne du I a) Bruxelles, 26 et 28-Vl-1930 (CH. DueoND), (coll: M. 
B) ; 1 xx. sur la t~te d'une chevêche ( A th en e no c I u a) Bruxelles, 
21-IX-1887(coll. M. B.); 1 ex. sur le hibou (Otus vulgaris) 
Bruxelles, Jl-X-1873 (VINCENT), (coll, M. B.) ; 2 ex. sur la pie épèche 
(Dendrocopus major) Crainhem, 8-VIl-1934 (E. MAILLEUX), 
(coll. M. B.); 1 ex. Cortenacken (C. WESMAEL), (coll. M. B.); 3 ex. 
(C. WESMAEL)coll. M. B.); 1 ex. ,ur Otus vulgaris IX-1891 
(GÉRARD) (coll. L. et E. CoucKE), (coll. M. B.); 4 ex. (GtRARD), 
(ibidem); 2 ex. Tervueren, 12-YH-1929 sur Athene noctua 
v id-~ li i ( coll. J. BEQUAERT). 

8. Ornithomyia biloba DuFOUR ( = p(enoleiis LoEw, tenella 
ScHINER). - C'est un parasite régulier de l'hirondelle ·de cheminée 
(Hir und o rus tic a), qui a été appelé souvent à tort /ringillina 
par les auteurs européens (BEZZI, SPEISER, MASSONAT, F ALCOZ, etc.). 
Déjà_cilée de Frameries (M. GoETGHUEBUER, 1937); 6 ex. dans les 
nids de Che I i don urbi c a Oostakker, 30-Vlll-1941 (coll. J. VER· 
BEKE); 2 ex. le 25-Vlll-1'14 I (ibidem) ; 6 ex. sur hirondelles Moorsel 
(Alost), 17-Vl-1928 (A. BALL), (coll. M. B.); 1 ex. sur Hirundo 
rus I i c a Bruxelles, 11-Vllc 1934 (CH. DUPOND), (coll. M. B.); 3 ex. 
Bruxelles, 2-VIll-1918 (èoll. M. B.): 2 ex. Laeken (C. VAN VoLXEM), 
(coll. M. B.); 1 ex. sur le grand-duc (SI ri x bu b o = Bu b o i g n a• 
vus) l 3-Xl-1891. (E. CANDÈZE), coll, M. B.) ; Mortsel (Anvers), de 
nids<l'Hirundo rustica (L. G1LTAY),(coll. J. BEQUAERT); 9ex. 
Liége, IX-1933 (coll. M. B.); 1 ex. Malonne (PIROY), 3-VI-1945 
(A. CotLART), coll. M. B.). 

9. Ornithomyia fringillina CURTIS ( = chloropus BERGROTH, 
lagopodis SHARP, pallida SAY (non LA TREILLE), anchineuria SPEISER). 
- Déjà signalée par M. GoETGHEBUER (1929 el 1931) du plateau de 
St-Huf>ert; par M. LECLERCQ (1946) de SeraÎng. Parmi les exem­
plaires signal~, par A. CoLLART (1934) comme étant' O. fr,ngi//ina, • 

nous ne retenons que le spécimen récolté sur un hibou (Otus vulgaris) 
X-18% {GtRARD), les autres exemplaires mentionnés dans ce travail 
se rapportent à O. biloba. Récoltée à Martigné Ferchand, 19-X-1903 
sur l_e roitelet (Re gu I u, ig ni cap i Il us) (A. DuFRANE), (coll. 
M. GoETGHEBUER; 1 ex. Francorchamps (coll. M. B.). 

T~bleau des Genres d'Hippobosc'tdae d'Europe. 

1. Ongle,g des tar;es én apparence bifides, sans dent accessoire entre 
le talon -basal et la pointe . . . . . . . . . . . 2. 

• 



• 

1 

i 

82 

Ongles des tarses en apparence trifides, à dent 
talon basal et la pointe. Parasites d'oiseaux . 

accessoire entre le 

2. Des ocelles 

5. 

3. 
4. Pas d'ocelles. Parasites des Mammifères 

3. Ailes· caduques, à trois nervures longitudinale~ seulement (présentes 
peu de temps après l'éclosion, absentes plus tard). Parasites de 
Mammifères • . Lipoptena. 

Ailes permanentes, fonctionnelles pendant toute la vie, à plus de 
trois nervures longitudinales et à cellule anale fermée. Section 
apicale de la troisième nervure longitudinale conffuente ave·c la 
costale. Parasites d'oiseaux . Ornith~ica. 

4. Ailes et haltèrès absentes, Y eux très étroits . Melophagus. 
Ailes et haltères bien développés, Y eux très larges Hippobosca. 

5. Ailes non-fonctionnelles, raccourcies ou rétrécies, à nervation 
réduite . 6. 

Ailes normales, foncionnelles à nervation bien développée 7. 
6. Ailes très ·étroites, près de dix aussi longues que larges. Ocelles 

présents ou rudimentaires . Stenepteryx. 
Ailes larges, mais courtes, à peu près trois fois aussi longues que 

larges. Ocelles absents . . Crataerina. 
7. Ocelles bien développés. Cellules anale et postérieure basale 

fermées ; trois nervures transverses 8. 
Ocelles absentes ou rudimentaires. Cellule anale ouverte ; une ou 

deux nervures transverses 9.· 
8. Section apicale de la deuxième nervure longitudi~ale (au delà du 

bout de la première nervure longitudinale) con fluente avec la 
costale . • . Ornitheza. 

Section apicale de la deuxième nervure longitudinaÎe bien dégagée, 
non conffuente avec la costale . . Ornithomyia. 

9. Cellule postérieure basale ouverte; une seule nerVure transvers~. 
Ecuss·on transversal, à marge postérieure droite . Pseudolynchia. 
Cellule postérieure basale fermée ; ."- deux nervures transverses. 

Ecusson semi-elliplique. à marge postérieure convexes • 1 O. 
10. Cicatrice frontale (de l'ampoule ou ptilinum). divisant la face en 

deux parties inégales : la_ portion inférieure (lronto-dypeus) 
beaucOup plus co~rte que 1a portion supérieure (médiovertex et 
postvertex). . , . Lynchia. 

Cicatrice frontale divisant la face en deux parties à peu près 
égales: le médiovertex (séparant le postverte~ du fronto-dypeu,) 
très réduit ou absent . . Olferaia. 

Tableau dichotomique des j espèces européennes 
. d'Ornithomyia. 
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1. Tête vue de face un peu plus haute que large. Y eux relativement 
courts, occupant tout au plus les deux-tiers de la hauteur de la 
face. Vertex nettement prolongé au delà des orbites supérieurs, 
de sorte que l'ocelle antérieur est placé au dessus d'une ligne 
menée par les bords supérieurs des yeux. Ocelles très petits. 
Front près de deux fois aussi large qu'un œil, à bords presque 
parallèles ; macrochètes frontaux formant une ligne continue des 
joues (parafacialia) jusqu'à mi-hauteur du médio-vertex (lrontalia). 
Ecusson portant 6 à 8 macrochètes préapicaux, outre dei nombreux 
poils longs et courts dispersés sur le disque. Ailes longues de 4,5 
à 5,5 mm., à me~brane couverte de poils microscopiques sur près 
des deux-tiers apicaux . O. biloba DurnuR. 

Tête vue de face presque circulaire ou un peu plus large que haute. 
Y eux relativement longs, occupant les trois-quarts ou plus de la 
hauteur de la face. Vertex peu ou guère prolongé au delà des 
orbites supérieurs, l'ocelle antérieur placé sur ou en dessous d'une 
ligne menée par les bords supérieurs des yeux. Front moins de 
deux fois la largeur -d'un œil ; macrochètes frontaux formant deux 
groupes séparés, l'un sur les joues: l'autre vers le milieu du 
médio-vertex. Ecusson portant 2 à 10 macrochètes préapicaux et 
tout au plus quelques rares poils courts près de la base du disqµe. 
Membrane de l'aile à poils microscopiques sur la majeure partie 
de la première cellule postérieure, l'extrémité de la cellule sous­
marginale et une partie de la deuxième cellule postérieure. 2. 

2. Espèce plus grande : ailes longues de 6 à 7 mm. Tête un peu plus 
large que hante. Ocelles gros, l'antérieur presqu'aussi large que 
sa· distance des ocellcs·_postérieurs, placé nettement en dessous 
d'une ligne menée par les bords supérieurs des yeux. Front nette­
ment plus long que l~rge au vertex, à bords légèrement divergents 
vers le haut. Ecusson portant 6 à 10 macrochètes préapicaux : 

. 0. a vicularia L. 
Espèce plu, petite: ailes longues de 4 à 5,5 min. Tête presque 

circulaire. Ocelles petits, l'antérieur beaucoup plus étroit que sa 
distance .des ocel~es postérieurs, placé sur ou guère en dessous 
d'une. ligne menée par les. bords supérieurs des yeux. Front 
à peine ou pas plus long que large au vertex, à bords nettement 
divergents vers le haut. Ecusson ,portant 2 à 6 macrochète, 
préapicaux . • . . O. frin,illina CURTIS, 
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Un de nos meilleurs sites entomologiques 

en péril : la Montagne St-Pierre de Visé 

PAR 

PAUL MARÉCHAL 
(Li .. c) 

1. Comment on crée, en Belgique, 
une n r~serve acientifique " ! 

Dans mon premier répertoire des richesses entomologiques de cette 

région incomparable ( 1 ), j'ai déjà attiré l'attention sur les iisques que 
lui faisaient courir "les grandes carrières de tuffeau, et f ai résumé en 
quelques mots les. efforts réalisés dans le sens de la prolection, les 
premiers résultats obtenus; j'ai insisté enfin sur la ltitte vigilante et 
concertée dont nous prévoyions la néces!ité pour l'avenir. 

Les premières démarches, dans le but d'obtenir le classement, 

auprès de la Commission Royale des Monuments el des Sites (C. R. 
M. S.), remontent aù 28 avril 1939. Le 13 mai, les Cercles dé bota­
nique et d'entomo~ogie- de Liège, travaillant d'.un commnn accord, 
fournissaient à cette Commission_ une carte photocopiée, Où les réserves 
.,oub.aitables se trouvaient délimitées. A la même époque, la Société 
Entomologique de Belgique, avec son dévoué et actif Secrétaire 

• M. Ad. CRÈVECŒUR était déjà à nos côtés et nous appuyait pleine­
ment. Bientôt d'ailleurs, ·nous devions rencontrer le m·ême accueil 

favora:ble et la inême compréhension de la part des administrations, 
des organismes, ou des particuliers tout désignés, de par leurs fonc­
tions et aptitudes, pour s'intéresser à la fois à la Science et .à la 
N_ature, et pour saisir "les rapports qui les lient étroitem~nt l'une à 
l'autre. 

Le 31 ao(it 1939, une .nouvelle requête ~tait adressée à la C. R. 
M. S,, appuyée par l~s entomologistes et les botanistes liégeois. De. 
limites plus pratiques étaient ·assignées à la Réserve. Celle-ci devait 
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